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Catéchèse biblique de la liturgie dominicale de la Parole 1

Selon Saint Jean
Jn 9, 1-41

01 En ce temps-là, en sortant du Temple, Jésus vit sur son passage un homme aveugle de naissance.
02 Ses disciples l’interrogèrent : « Rabbi, qui a péché, lui ou ses parents, pour qu’il soit né aveugle ? »    
03 Jésus répondit : « Ni lui, ni ses parents n’ont péché. Mais c’était pour que les œuvres de Dieu se manifestent 
en lui.   04 Il nous faut travailler aux œuvres de Celui qui m’a envoyé, tant qu’il fait jour ; la nuit vient où 
personne ne pourra plus y travailler.  05 Aussi longtemps que je suis dans le monde, je suis la lumière du 
monde. »

06 Cela dit, il cracha à terre et, avec la salive, il fit de la boue ; puis il appliqua la boue sur les yeux de l’aveugle, 
07 et lui dit : « Va te laver à la piscine de Siloé » – ce nom se traduit : Envoyé. L’aveugle y alla donc, et il se lava ; 
quand il revint, il voyait. 

08 Ses voisins, et ceux qui l’avaient observé auparavant – car il était mendiant – dirent alors : « N’est-ce pas 
celui qui se tenait là pour mendier ? »  09 Les uns disaient : « C’est lui. » Les autres disaient: « Pas du tout, c’est 
quelqu’un qui lui ressemble. » Mais lui disait : « C’est bien moi. »  10 Et on lui demandait : « Alors, comment tes 
yeux se sont-ils ouverts ? »  11 Il répondit : « L’homme qu’on appelle Jésus a fait de la boue, il me l’a appliquée 
sur les yeux et il m’a dit : “Va à Siloé et lave-toi.” J’y suis donc allé et je me suis lavé ; alors, j’ai vu. »    
12 Ils lui dirent : « Et lui, où est-il ? » Il répondit : « Je ne sais pas. » 

13 On l’amène aux pharisiens, lui, l’ancien aveugle.  14 Or, c’était un jour de sabbat que 
Jésus avait fait de la boue et lui avait ouvert les yeux.  15 À leur tour, les pharisiens 

lui demandaient comment il pouvait voir. Il leur répondit : « Il m’a mis de la boue 
sur les yeux, je me suis lavé, et je vois.»  

16 Parmi les pharisiens, certains disaient : « Cet homme-là n’est pas de 
Dieu, puisqu’il n’observe pas le repos du sabbat. » D’autres disaient : 
« Comment un homme pécheur peut-il accomplir des signes pareils ? » 
Ainsi donc ils étaient divisés.  17 Alors ils s’adressent de nouveau à 
l’aveugle : « Et toi, que dis-tu de lui, puisqu’il t’a ouvert les yeux ? »   
Il dit : « C’est un prophète. »   18 Or, les Juifs ne voulaient pas croire   
que cet homme avait été aveugle et que maintenant il pouvait voir.  
C’est pourquoi ils convoquèrent ses parents  19 et leur demandèrent :   
« Cet homme est bien votre fils, et vous dites qu’il est né aveugle ? 
Comment se fait-il qu’à présent il voie ? »  20 Les parents répondirent :  
« Nous savons bien que c’est notre fils, et qu’il est né aveugle.     
21 Mais comment peut-il voir maintenant, nous ne le savons pas ;   
et qui lui a ouvert les yeux, nous ne le savons pas non plus. Interrogez-le,  
il est assez grand pour s’expliquer. »   
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Selon Saint Jean
Jn 9, 1-41

Évangile

...]

22 Ses parents parlaient ainsi parce qu’ils avaient peur des Juifs. En effet, ceux-ci s’étaient déjà mis d’accord   
pour exclure de leurs assemblées tous ceux qui déclareraient publiquement que Jésus est le Christ.     
23 Voilà pourquoi les parents avaient dit : « Il est assez grand, interrogez-le ! »  

24 Pour la seconde fois, les pharisiens convoquèrent l’homme qui avait été aveugle, et ils lui dirent :    
« Rends gloire à Dieu ! Nous savons, nous, que cet homme est un pécheur. » 25 Il répondit : « Est-ce un pécheur?   
Je n’en sais rien. Mais il y a une chose que je sais : j’étais aveugle, et à présent je vois. » 26 Ils lui dirent alors :   
« Comment a-t-il fait pour t’ouvrir les yeux ? » 27 Il leur répondit : « Je vous l’ai déjà dit, et vous n’avez pas écouté. 
Pourquoi voulez-vous m’entendre encore une fois ? Serait-ce que vous voulez, vous aussi, devenir ses disciples ? »   
28 Ils se mirent à l’injurier : « C’est toi qui es son disciple ; nous, c’est de Moïse que nous sommes les disciples.   
29 Nous savons que Dieu a parlé à Moïse ; mais celui-là, nous ne savons pas d’où il est. » 

30 L’homme leur répondit : « Voilà bien ce qui est étonnant ! Vous ne savez pas d’où il est, et pourtant il m’a ouvert l 
es yeux. 31 Dieu, nous le savons, n’exauce pas les pécheurs,   
mais si quelqu’un l’honore et fait sa volonté, il l’exauce.    
32 Jamais encore on n’avait entendu dire que quelqu’un ait ouvert 
les yeux à un aveugle de naissance. 33 Si lui n’était pas de Dieu,  
il ne pourrait rien faire. » 

34 Ils répliquèrent : « Tu es tout entier dans le péché depuis   
ta naissance, et tu nous fais la leçon ? » Et ils le jetèrent dehors. 

35 Jésus apprit qu’ils l’avaient jeté dehors. Il le retrouva et lui dit :  
« Crois-tu au Fils de l’homme ? »   36 Il répondit : « Et qui est-il, 
Seigneur, pour que je croie en lui ? » 37 Jésus lui dit : « Tu le vois,  
et c’est lui qui te parle. » 38 Il dit : « Je crois, Seigneur ! »   
Et il se prosterna devant lui. 

39 Jésus dit alors : « Je suis venu en ce monde pour rendre   
un jugement : que ceux qui ne voient pas puissent voir,   
et que ceux qui voient deviennent aveugles. » 

40 Parmi les pharisiens, ceux qui étaient avec lui entendirent   
ces paroles et lui dirent : « Serions-nous aveugles, nous aussi ? »

41 Jésus leur répondit : « Si vous étiez aveugles, vous n’auriez pas  
de péché ; mais du moment que vous dites : “Nous voyons !”,   
votre péché demeure.
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22 Ses parents parlaient ainsi parce qu’ils avaient peur des Juifs. En effet, ceux-ci s’étaient déjà mis d’accord   
pour exclure de leurs assemblées tous ceux qui déclareraient publiquement que Jésus est le Christ.     

24 Pour la seconde fois, les pharisiens convoquèrent l’homme qui avait été aveugle, et ils lui dirent :    
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les yeux à un aveugle de naissance. 33 Si lui n’était pas de Dieu,  

34 Ils répliquèrent : « Tu es tout entier dans le péché depuis   

35 Jésus apprit qu’ils l’avaient jeté dehors. Il le retrouva et lui dit :  

Seigneur, pour que je croie en lui ? » 37 Jésus lui dit : « Tu le vois,  
et c’est lui qui te parle. » 38 Il dit : « Je crois, Seigneur ! »   

39 Jésus dit alors : « Je suis venu en ce monde pour rendre   
un jugement : que ceux qui ne voient pas puissent voir,   

40 Parmi les pharisiens, ceux qui étaient avec lui entendirent   

41 Jésus leur répondit : « Si vous étiez aveugles, vous n’auriez pas  
de péché ; mais du moment que vous dites : “Nous voyons !”,   

Premier livre de Samuel
1S 1b.6-7.10-13a

Autres lectures du jour

Psaume
Ps 22 (23), 1-2ab, 2c-3, 4, 5, 6

01 En ces jours-là, le Seigneur dit à Samuel :   
« Prends une corne que tu rempliras d’huile, et pars ! 
Je t’envoie auprès de Jessé de Bethléem,   
car j’ai vu parmi ses fils mon roi. »

06 Lorsqu’ils arrivèrent et que Samuel aperçut Éliab, 
il se dit : « Sûrement, c’est lui le messie,   
lui qui recevra l’onction du Seigneur ! »

07 Mais le Seigneur dit à Samuel :    
« Ne considère pas son apparence ni sa haute taille, 
car je l’ai écarté. Dieu ne regarde pas   
comme les hommes : les hommes regardent 
l’apparence, mais le Seigneur regarde le cœur. »

10 Jessé présenta ainsi à Samuel ses sept fils,  
et Samuel lui dit : « Le Seigneur n’a choisi aucun  
de ceux-là. »

11 Alors Samuel dit à Jessé : « N’as-tu pas d’autres 
garçons ? » Jessé répondit : « Il reste encore   
le plus jeune, il est en train de garder le troupeau. » 
Alors Samuel dit à Jessé : « Envoie-le chercher :  
nous ne nous mettrons pas à table    
tant qu’il ne sera pas arrivé. »

12 Jessé le fit donc venir : le garçon était roux,  
il avait de beaux yeux, il était beau. Le Seigneur  
dit alors : « Lève-toi, donne-lui l’onction : c’est lui ! »

13 Samuel prit la corne pleine d’huile, et lui donna 
l’onction au milieu de ses frères. L’Esprit du Seigneur 
s’empara de David à partir de ce jour-là. 

R/  Le Seigneur est mon berger :    
rien ne saurait me manquer. (cf. Ps 22, 1)

Le Seigneur est mon berger :
je ne manque de rien.
Sur des prés d’herbe fraîche,
il me fait reposer.

Il me mène vers les eaux tranquilles
et me fait revivre ;
il me conduit par le juste chemin
pour l’honneur de son nom.

Si je traverse les ravins de la mort,
je ne crains aucun mal,
car tu es avec moi :
ton bâton me guide et me rassure.

Tu prépares la table pour moi
devant mes ennemis ;
tu répands le parfum sur ma tête,
ma coupe est débordante.

Grâce et bonheur m’accompagnent
tous les jours de ma vie ;
j’habiterai la maison du Seigneur
pour la durée de mes jours.
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Lettre de saint Paul apôtre aux Éphésiens
Ep 5, 8-14

Autre lecture du jour

08 Frères, autrefois, vous étiez ténèbres ; 
maintenant, dans le Seigneur, vous êtes lumière ; 
conduisez-vous comme des enfants de lumière –

09 or la lumière a pour fruit tout ce qui est bonté, 
justice et vérité –

10 et sachez reconnaître ce qui est capable   
de plaire au Seigneur.

11 Ne prenez aucune part aux activités des ténèbres, 
elles ne produisent rien de bon ;   
démasquez-les plutôt.

12 Ce que ces gens-là font en cachette,   
on a honte même d’en parler.

13 Mais tout ce qui est démasqué    
est rendu manifeste par la lumière,

14 et tout ce qui devient manifeste est lumière.  
C’est pourquoi l’on dit : Réveille-toi, ô toi qui dors, 
relève-toi d’entre les morts,     
et le Christ t’illuminera.
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Ma prière pour la liturgie de la Parole 

Nous venons de terminer la catéchèse d’adultes. Au 
terme de celle-ci ou dans les jours qui suivent, je confie 
ma plume à l’Esprit saint. C’est dans le silence qu’il fait 
naître sa prière en moi. Je pourrai éventuellement offrir 
cette prière lors de la liturgie de la Parole à vivre ensemble 
à la suite de la catéchèse.

Dans cette prière, j’intègre au moins l’une des « images» des textes 
bibliques de la liturgie de ce dimanche.

___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
___________________________________
_______________________________Amen

On peut choisir « d’écrire une prière ». 
On se met alors à la recherche des 
bons mots, de belles formules et de 
possibles jolies choses à dire à Dieu. Et 
l’on s’empresse de lui rédiger nos 
paroles. Mais ce n’est pas le chemin 
que vous empruntez.

Vous avez plutôt choisi l’autre route : 
celle de la descente et de l’écoute. Des-
cendre au plus intime de vous-même 
afin de goûter ce silence qui permet 
d’écouter Celui qui parle à l’intérieur, 
au-dedans. En effet, vous avez plutôt 
choisi de laisser l’Esprit saint être prière 
en vous et vous désirez lui offrir votre 
main, votre plume, votre cœur affamé 
et traversé par le désir d’être
en présence du mystère de Dieu.

Vous croyez que seul l’Esprit peut 
animer, enflammer, vivifier les mots des 
Écritures et leur permettre de devenir 
Parole de vie et de feu pour vous et 
pour le monde ! Vous croyez que l’Es-
prit saint vous introduit dans l’intimité 
du dialogue amoureux du Père et du 
Fils. Il vous y conduit afin d’y avoir part 
vous aussi  ! Vous croyez que la prière 
n’est pas la vôtre, mais celle de Dieu en 
vous. Celle de l’Esprit qui dépose les 
mots de Dieu en votre cœur et sur vos 
lèvres. Vous savez que la prière n’est 
pas faite de mots que l’on devrait 
rabâcher « comme les païens : ils 
s’imaginent qu’en parlant beaucoup ils 
se feront mieux écouter. N’allez pas 
faire comme eux ; car votre Père sait 
bien ce qu’il vous faut, avant que vous 
le lui demandiez. (Mt 6, 7-8). Vous 
savez que la prière est désir d’écouter 
des mots inouïs, une Parole saisissante 
et apaisante, un murmure qui fait 
passer du désert à la Terre Promise.

Yves Guérette    E



grabat, qui servait à le transporter à cause du 
relâchement de tous ses membres. Alors, pourquoi, 
ici, Jésus a-t-il craché, fait de la boue dont il a 
enduit les yeux de l'aveugle, en lui disant: Va, et 
lave-toi dans la fontaine de Siloé, dont le nom 
signifie Envoyé. Et il y alla, il se lava, et il se mit à voir 
(Jn 9,7)? Quelle est la raison de cette différence? 
Elle est importante, si je ne me trompe; c'est qu'il 
voit davantage, celui que Jésus touche.

Remarquez tout à la fois sa divinité et sa vertu 
sanctifiante. Étant la lumière, il a touché l'aveugle et 
il l'a éclairé. Étant prêtre, il a réalisé, sous le signe du 
baptême, les mystères de la grâce spirituelle.

Qu'il ait fait de la boue et qu'il en ait enduit les yeux 
de l'aveugle, cela ne signifie rien d'autre que ceci: 
avec la boue qu'il lui applique, il a rendu à la santé 
ce même homme qu'il avait façonné avec de la 
boue (cf. Gn 2,7). Cela signifie aussi que notre chair 
tirée de la boue reçoit la lumière de la vie éternelle 
par les mystères du baptême. Toi aussi, approche-
toi de Siloé, c'est-à-dire de celui qui est l'Envoyé du 
Père, puisque tu connais cette parole: Ma doctrine 
n'est pas la mienne, mais la doctrine de celui qui 
m'a envoyé (Jn 7,17). Que le Christ te lave, pour que 
tu voies. Viens au baptême, c’est justement 
l’époque ; viens vite, afin de pouvoir dire, toi aussi : 
Je suis allé, je me suis lavé, et j’ai vu ; et pour que 
tu dises , toi aussi : j’étais aveugle et j’ai vu ; pour 
que tu dises, toi aussi, comme celui qui vient d’être 
inondé par la lumière : La nuit est finie, le jour est 
tout proche (Rm 13, 12).

Vous avez entendu la lecture d'Évangile (Jn 9,1 
sv.), où l'on rapporte que le Seigneur Jésus vit 
sur son passage un aveugle de naissance. Si le 

Seigneur, après l'avoir vu, n'a pas poursuivi sa route, 
nous non plus nous ne devons pas poursuivre notre 
chemin quand le Seigneur n'a pas voulu le faire; 
d'autant plus qu'il s'agissait d'un aveugle de 
naissance, ce qui n'a pas été signalé pour rien.

Il y a en effet une cécité qui vient souvent d'une 
maladie nuisible à la vue, et qui s'atténue avec le 
temps. Il y a une cécité qui est engendrée par la 
sécrétion de certaines humeurs. Celle-là aussi, quand 
sa cause est supprimée, est généralement chassée 
par l'art médical. Cela doit vous faire comprendre que 
si cet homme, aveugle de naissance, est guéri, ce 
n'est pas un effet de l'art, mais d'une puissance 
souveraine. [...]

En effet, ce qui est un défaut de la nature, c'est au 
Créateur de le corriger, car il est l'auteur de la nature. 
Ce qui lui a fait dire: Tant que je suis dans le monde, 
je suis la lumière du monde (Jn 9,5), c'est-à-dire que 
tous ceux qui sont aveugles peuvent voir, s'ils me 
cherchent, moi, la lumière. Approchez-vous et vous 
serez dans la lumière (Ps 33,6), afin que vous puissiez 
voir.

Ensuite, que veut dire le fait suivant? Jésus rendait la 
vie par son commandement, il donnait le salut par un 
précepte en disant au mort: Viens dehors, et Lazare 
sortit de son sépulcre (Jn 11,43). Ou encore, il avait dit 
au paralytique: Lève-toi, emporte ton grabat (Mc 2,11-
12), et le paralytique se leva et se mit à emporter son 
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Échos de la Tradition

Lettre de saint Ambroise
Lettre 80, 1-6, PL 16, 1271-1272.



AIDE-MÉMOIRE 
POUR L’ANIMATION  DE LA CATÉCHÈSE BIBLIQUE    
DE LA LITURGIE DOMINICALE DE LA PAROLE

Étape 1 :  Vivre la communion lors du temps d’accueil

En catéchèse, le temps d’accueil ne se réduit pas à une simple formalité. Il constitue un moment essentiel de 
partage, où chacun et chacune est invité·e à déposer quelques fragments de son vécu quotidien. C’est en effet 
au cœur de l’expérience humaine — dans la réalité concrète des joies, des épreuves et des questions — que la 
Parole de Dieu prend chair et se fait entendre. La catéchèse n’est pas d’abord une transmission d’idées ou de 
connaissances sur Dieu. Ce n’est pas un cours. Elle est avant tout une expérience d’écoute : celle d’une Parole 
toujours neuve, qui rejoint chaque personne dans son ici et maintenant. Le temps d’accueil devient ainsi un 
espace où chacun et chacune peut se laisser rejoindre et relire par sa propre histoire.

Étape 2 :  Communier par la prière

Pour passer du temps d’accueil au travail des Écritures, on propose un moment de prière à partir du psaume du 
dimanche. Celui-ci peut être proclamé lentement et de manière méditative par l’une ou l’autre personne du 
groupe, afin de favoriser une écoute intérieure et recueillie.

Étape 3 :  Se laisser étonner par l’Évangile du dimanche

Après la proclamation de l’Évangile, on invite chacun et chacune à identifier, puis à exprimer librement ce qui l’a 
surpris ou interpellé dans le texte. Pourquoi accorder une telle place à l’étonnement ? Parce que Dieu surprend 
toujours : « ses pensées ne sont pas nos pensées » (Is 55,8). À cette étape, il est essentiel de ne pas commenter 
ni expliquer les étonnements exprimés. Ils sont accueillis tels quels, dans le respect du chemin intérieur de 
chacun et chacune.

Étape 4 :  Chercher des éclairages à partir des autres lectures

Les autres lectures du dimanche sont ensuite proclamées. Chacun et chacune est alors invité·e à repérer 
d’éventuels liens, échos ou résonances entre les textes. Quelques minutes de réflexion personnelle suffisent pour 
cette étape.

Étape 5 :  Communier par le partage des découvertes et des lumières intérieures

Vient alors le temps de la parole libre et du partage en groupe. Les participants et participantes échangent sur 
leurs découvertes, leurs intuitions et leurs questionnements. La parole circule, et la Parole continue d’éveiller, de 
déplacer et de faire vivre.

L’objectif n’est pas de maîtriser le sens du texte, mais de se laisser saisir par le Seigneur. Il ne s’agit pas tant de 
comprendre ou d’expliquer l’Écriture que de se laisser comprendre par elle : rencontrer Dieu, se rencontrer soi-
même et rencontrer les autres. La catéchèse n’est donc pas d’abord un exercice érudit. Elle est l’œuvre de la 
Parole à l’œuvre en nous, résonnant au plus intime de nos existences. À partir d’une question que le texte nous 
adresse, un chemin s’ouvre : vers une rencontre nouvelle, une possible guérison, ou une révélation inattendue de 
Dieu pour chacun et chacune.

Étape 6 :  Communier par la prière de conclusion

La rencontre se termine par un temps de prière et de célébration. Si le temps le permet, on peut inviter chaque 
personne à écrire une prière personnelle, qui pourra ensuite être proclamée lors de la prière finale. 

Pour plus d’informations et de détails, téléchargez gratuitement le Guide abrégé d’animation disponible à 
l’adresse suivante : www.cbldp.com



Ce feuillet biblique du dimanche 
accompagne le livre
Catéchèse biblique de la liturgie
de la Parole

Comme le rapporte le livre    
des Actes des Apôtres,     
le nombre de disciples se multiplie   
lorsque la Parole de Dieu est féconde   
et lorsqu’elle « croît » (Ac 6, 7).    
Lorsqu’elle  « se multiplie » (Ac 12, 24)   
et lorsqu’elle la Parole    
gagne en vigueur (Ac 19, 20),    
l’Église est fortifiée puisque Dieu   
transforme alors, guérit et réconcile   
les humains entre eux et avec Lui.   
Il les engendre dans sa Vie en abondance. 

Voilà le projet de la Catéchèse bilbique  
de la liturgie dominicale de la Parole : 
permettre à la Parole de « se multiplier »  
et de croître dans l’intimité visitée   
de chaque catéchisé adulte faisant   
le voyage du passage de la lecture   
des Écritures à l’écoute de la Parole   
de feu de Dieu !

En vous procurant ce livre, vous 
décrouvrirez les repères essentiels pour 
l’animation de cette catéchèse pour 
adultes.

Merci de soutenir l’édition du livre religieux 
en vous procurant ce livre chez votre 
libraire ou en ligne à www.novalis.ca

Pour découvrir de nombreuses autres 
ressources pédagogiques au sujet de 
cette méthode de catéchèse, visitez le site 
web qui lui est dédié !

Yves Guérette
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